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Monsieur le Préfet, Monsieur le Président du Conseil régional, Monsieur le Maire, Monsieur le Directeur, Mesdames, Mesdemoiselles, Messieurs,
En tant que Président de la Commission Médicale de l'Hôpital du Vinatier, je suis honoré de participer à la séance d'ouverture de ces journées consacrées au thème "La santé mentale face aux mutations sociales".

Pourquoi un psychiatre, représentant une communauté de psychiatres hospitaliers, se trouve à cette tribune? C'est le fait de l'Orspere, Observatoire sur la souffrance psychique, sur l'exclusion, la précarité, et sur les pratiques en santé mentale. Cet observatoire, d'intentions initialement régionales, est à l'heure actuelle, à un niveau de reconnaissance nationale.

L'Orspere, c'est une équipe de personnes courageuses, ambitieuses pour les autres, et d'une fréquentation des plus aisées, hébergées au sein d'un hôpital psychiatrique, et qui parlent de santé mentale. L'Orspere est considéré comme un service de l'hôpital.

Et à cet endroit, rien n'est simple et pour plusieurs raisons. Les psychiatres, souvent adeptes d'une position critique, ont du mal à faire leur, le concept de santé mentale. La notion de santé mentale est pour eux trop vaste quand ils la comparent à leur domaine balisé du soin au malade mental. Les psychiatres craignent d'être dépossédés d'une part, de leur champ de pouvoir. Ils craignent d'être entraînés à diluer leurs forces dans des actions commandées diverses et multiples. Ils craignent enfin que des termes nouveaux, tel que "psychosocial", signent pour la psychiatrie qu'il est temps de partager notre savoir avec des partenaires, et que, pour paraphraser Michel Serres, "le temps de la psychiatrie triomphante est révolu". Alors pour certains d'entre eux, la tentation sera de s'instituer derniers défenseurs du "vrai" malade mental, de laisser à d'autres, non médecins, la souffrance psychique et la dépendance.

Cette exposition est plus caricaturale que descriptive. La psychiatrie évolue, les psychiatres progressent dans leurs représentations. C'est la richesse d'un hôpital de la taille du Vinatier, que de pouvoir porter en son sein un débat de société aussi déterminant pour l'avenir. Le Vinatier est un creuset qui a produit la psychiatrie et l'antipsychiatrie et contenu ce débat. Aujourd'hui, il produit la psychiatrie médicale et, grâce à des personnes comme Jean Furtos et Christian Laval, il produit simultanément la préoccupation pour une santé mentale. 

Le Vinatier est «face aux mutations sociales ». Il porte en lui, entre autre, grâce aux recherches de l'Orspere, son adaptation à la nouvelle donne imposée par ces mutations sociales. 

Je laisse maintenant la parole à Mr Dominique Valmary, Directeur Général de l'Hôpital du Vinatier.

